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R6sum6 

Avec 120 000 esp~ces d6crites, les Hym6nopt~res constituent l 'ordre le plus important des insectes apr~s les Col6opt~res. Les 
Hym6nopt~res sont des insectes ~ m6tamorphose complete, passant par les diff6rents stades 6volutifs : oeuf, larve, pupe (ou nymphe), adulte. 
L'ordre des Hym6nopt~res est divis6 en deux sous-ordres : les Symphytes dont l 'abdomen fait directement suite au thorax sans 6tranglement 
et les Apocrites dont l 'abdomen est tr~s distinct du thorax par la pr6sence d 'une striction. Les principaux Apocrites acul6ates qui nous 
int6ressent dans cette revue sont les Apoidds, ForrnicicMs et Vespoidds ~ l 'origine de r6actions allergiques locales, r6gionales, mais aussi 
syst6miques posant un probl~me de sant6 publique. Dans le Monde, les risques allergiques des Hym6nopt~res ne se limitent pas ~ ceux des 
abeilles, des gu~pes et des frelons. Dans certains pays (l~tats-Unis, Australie, Tasmanie), les morsures de certaines esp~ces de fourmis 
venimeuses - Myrrneciapilosula et Solenopsis invicta pour n 'en citer que deux - entrapment des r6actions syst6miques aussi importantes que 
celles des piqftres des abeilles et des gu~pes. 

© 2007 Elsevier Masson SAS. Tous droits r6serv6s. 

Abstract  

With 200,000 species described, the Hymenoptera constitute the most important order of insects after the Coleoptera. Hymenoptera are 
insects with a complete metamorphosis, passing through the different stages of development: egg. larval, pupal (or nymphal), and adult. The 
Hymenoptera order is divided into two sub-orders: the Symphytes, in which the abdomen is connected directly to the thorax without a 
narrowing and the Apocites in which the abdomen is quite separate from the thorax due to the presence of a waist. The principal aculeate 
Apocrites which interest us in this review are the Apoides, Formicides and Vespoides, being the cause of local and regional reactions, but in 
addition, systemic reactions that are a public health problem. Worldwide, the risk of Hymenoptera allergies is not limited to bees, wasps and 
hornets. In certain countries (the United states, Australia and Tasmania), bites of certain species of venomous ants - Myrmecia pilosula and 
Solenopsis invicta, to mention only two - can induce systemic reactions as important as stings of bees and wasps. 
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1. Introduct ion 

Les hym6nopt~res (Hymenoptera) constituent un ordre 
d'insectes dont la classification classique est repr6sent6e sur 
le Tableau 1. De fa~on sch6matique, ils constituent cet ordre 
appartient ~t la sous-classe des Pt6rygotes, section des N6op- 
t~res, super-ordre des Mercopt6ro~'d6s. Les Hym6nopt~res 
comportent deux sous-ordres, Symphyta et Apocrita [1]. 

Le monde des insectes (qui font pattie de l'embranche- 
ment des Arthropodes), tr~s complexe, est divis6 en plu- 
sieurs ordres que l 'on diff6rencie par le nombre et la 
structure des ailes, de la tare et du corps, des antennes, et par 
le mode de vie. Au total, les insectes comportent une tren- 
taine d'ordres, chapeaut6s par deux sous-ordres, les Apt6- 
rygotes (d6pourvus d'ailes) et les Pt6rygotes (porteurs 
d'ailes ou de rudiments d'ailes). Ces derniers, de loin les 
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plus importants, se divisent ~t leur tour en Exopt6rygotes et 
Endopt6rygotes qui comportent les Hym6nopt~res 
(Tableau 1) [2]. 

Tableau 1 
Les hym6nopt~res (Linnaeus, 1758) (http ://www.wikipedia.org). 

R~gne Animalia 

Embranchement Arthropodia 

Sous-embranchement Hexapoda 

Classe Insecta 

Sous-classe Pterygota 

Infra-classe Neoptera 

Super-ordre Endopterygota 

Ordre Hymenoptera 

Sous-ordres Symphyta et Apocrita 

Tableau 2 
Le monde des insectes (http ://champignon.champyves.free.fr 

[ Insectes l 

[ Apt6rygotes ] ~Pt6rygotes ~ 

Exopt6rygotes Endopt6rygotes 
(h6mim&aboles)** (bolom6taboles)** 

Collembola • [ 
Diplura 
Protura 
Thysanura 

Anoplura (poux) Coleoptera 
Blattoptera (blattes) Diptera (mouthes) 
Dermaptera (perce-oreilles) Hymcnoptcra 
Embioptera Lepideptera (papillons) 
Ephemeroptera (~ph~m~res) Mecoptera (mouthes) 
Tsoptera (termites) Ncuroptera (fourmilliions) 
Heteroptera (punaises) Siphonceptera (puces) 
Homoptera (cigales) Strepsitera 
Mantoptera (mantes) Trichoptera 
MaUophaga (poux des oiseaux 
Odonata (libellules) 
Orlhoptera (criquets, grillons) 
Phasmoptera (phasmes, phyllies) 
Plecoptera (perles) 
Psocoptera (psoques) 
Thysanoptera (thrips) 

* Insectes ~ m6tamorphose incomplete, 
** Insectes h m&amorphoser compl6te (les ailes se d6veloppent au stade larvaire et 
apparaissent au moment de la mue). 

2. Description des principaux Hym~nopt~res 

Apr~s les Col6opt~res, les Hym6nopt~res constituent 1' ordre 
le plus important puisque plus de 120 000 esp~ces sont 
actuellement d6crites. Ce sont des insectes holom6taboles 
dont les ailes se d6veloppent au stade larvaire sous l'6pi- 

derme apparaissant au moment de la mue de la nymphe. Plus 
pr~is6ment leur m6tamorphose est complete, passant par 
les cliff, rents stades: oeuf, larve, pupe (ou nymphe), adulte 
[2]. Par opposition, les h6mim6taboles ont une m6tamor- 
phose incomplete, sans nymphe immobile; les modifica- 
tions des alles se font ~ chaque mue ~ l'ext6rieur du corps 
[2]. 

Les Hym6nopt~res ont une tallle comprise entre 0,1 mm 
et 10 cm. ns sont pourvus de quatre ailes membraneuses 
coupl6es en vol et de pi~ces buccales du type broyeur- 
16cheur. La tSte est s~par~e du thorax par un cou tr~s mince 
et tr~s mobile. Leur m6tathorax est tr~s court, soud6 au pre- 
mier segment abdominal pour former le segment m6diaire. 
Ces insectes, faciles ~ reconnaTtre, sont phytophages, ou pol- 
linisateurs, ou entomophages, jouant un r61e important pour 
maintenir les &luilibres naturels [1]. Les Hym6nopt~res 
entomophages comportent en majorit6 des parasito~'des 
(43 % des esp~ces d6crites), mais 6galement des pr6dateurs. 
Alors que 120 000 e s p i e s  sont d6crites, leur nombre r~el 
des e s p i e s  d'hym6nopt~res serait beaucoup plus 61ev6, 
entre 1 ~ 3 millions clans le Monde, r~parties en une centaine 
de families, n reste donc beaucoup d'esp~ces ~ d6crire ou 
mSme ~ d~ouvrir  [1]. 

L'ordre des Hym6nopt~res est divis6 en deux grandes 
parties: les Symphytes dont l 'abdomen falt directement 
suite au thorax sans 6tranglement et les Apocrites dont 
l 'abdomen est tr~s distinct du thorax par la pr6sence d'un 
6tranglement. A leur tour, les Apocrites sont divis6s en TdM- 
brants (abdomen termin6 par une tari~re) et en Aculdates 
dont la tari~re (ou oviscapte) est devenue un alguillon. 
D'autres caract~res permettent de distinguer les T~r~brants 
des Acul6ates (aspect des antennes, nervation des alles, visi- 
bilit6 ou non de l'aiguillon au repos, etc.). 

Leur description sort du cadre de cette introduction sim- 
plifi6e [1]. n convient de signaler cependant quelques don- 
n6es. 

- Les Symphytes (Thenthr~des) sont surtout des phyto- 
phages qui ravagent les milieux forestiers ou agrico- 
les. n existe aussi des e s p i e s  phytophages chez les 
Apocrites t6r6brants (Cypinides). 

- Les Apocrites t6r6brants comportent une majorit6 de 
parasitoi'des, en particulier les super familles des Cha- 
lacidoideae, Scelionoidea, Serphoideae et Ichneumo- 
noideae. 

- Les pr6dateurs se trouvent surtout chez les Acul6ates, 
dans les super familles des Formicoidea (fourmis), 
des Pompiloideae, des Sphecoideae et des Vespoi- 
deae (guSpes). 

- La majorit6 des pollinisateurs de plantes cultiv6es se 
trouvent chez les Acul6ates, en premier lieu chez les 
Apoidea (abeilles) qui se nourrissant exclusivement 
de pollen et de nectar. 

Le Tableau 3 regroupe les principaux Acul6ates qui nous 
int6ressent dans cette revue : Apoideae, Formicideae et 
Vespoideae [3-6]. 
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Tableau 3 

Taxonomie des Hym~nopt~res d'Europe. L'ordre des Hym~nopt~res 
est divis~ en 3 sous-ordres : les Symphytes (mouches ~. scie), 
les T~r~brants (porte-tari~re) et les Acul~ates (porte-aiguillon). 
Les Acul~ates sont divis~s en 3 super-families (Apoid~es, Formicoid~es ou 
fourmis, Vespoid~es). 

Families Apineae Vespineae Polistineaa 

Sous familles Apini Bombini 

Genres Apis sp. Bombus sp Vespula Thowson Vespa Polistcs sp. 

Sous genres Vespula Dollcho 
gespula (D V) 

, 4, 
Esp~ces Apis Bombus sp. V. vulgaris DV  V. crabo P, gciUicus 

Sylvestris 

Nom Abeilles Bordons Gu~pes Frelons Fr&ons Polistes 

- La famille des Apideae (Apid6s) sont repr6sent6es par 
les abeilles parfois appel6es ~ abeilles sociales >> pour 
les distinguer des guapes. On distingue les Apineae 
(Apin6s), les Nomadinaeae (Nomadin6s) et les Xylo- 
coponeae (Xylocopin6s). n existe plus d'une centaine 
de types d'Apid6s de ~ Acanthopus ~ ~t ~ Zacosmia ~. 
Les e s p i e s  les plus connues sont Apis mellifera et 
Bombus sp. (bourdons) de distribution mondiale. Les 
abeilles comportent un dard scl6rifi6 et cr6nel6 de 
sorte, qu'apr~s la piqftre, il ne peut atre retir6 au con- 
traire de celui des guapes qui n'est pas scl6rifi6, n ne 
faut pas confondre les bourdons et les faux-bourdons 
(males des abeilles). Les bourdons males sont des 
insectes pacifiques qui ne piquent pas car ils ne pos- 
s~en t  pas de dard. Par contre, les bourdons femelles, 
munis d'un dard, peuvent piquer et cela parfois ~t plu- 
sieurs reprises. 

- La famille des Vespideae (Vespid6s) constituent les 
~ guapes sociales ~ : polistes (nid p6doncul6 sans 
enveloppe), guapes communes (paravespula et doli- 
chovespula), frelons (Vespa crabro) dont les nids 
n'ont qu'une seule reine. 

- L a  famille des Formicideae (Formicid6s) est tr~s 
diversifi6e avec de tr~s nombreuses esp~ces et des 
modes d'organisation tr~s divers. Leur distribution, 
mondiale, est variable avec des e s p i e s  tr~s venimeu- 

ses comme Solenopsis et Myrmecia [7]. 

3 .  l ~ p i d g m i o l o g i e  

L'6pid6miologie des allergies aux venins d'Hym6nopt~res a 
donn6 lieu ~t un grand nombre d'6tudes. Birbaum et Vervloet 
[8] pr6cisent les difficult6s de fournir des donn6es prOzises. 
Les chiffres varient en fonction des populations 6tudi6es et 

des crit~res de diagnostic (questionnaires, tests cutan6s, 
dosages d 'IgE s6riques sp6cifiques). 

- Alnsi, la pr6valence des r6actions syst6miques varie 
clans la litt6rature entre 0,15 % et 3,3 % (in 8). Une 
6rude r~ente  de Fernandez et coll. [9] estime 1~ 2,8 % 
la pr6valence des r6actions syst6miques aux venins 
clans la population m6diterran6enne. Les r6actions 
locales sont beaucoup plus fr6quentes (de 1,5 % 
17 %) (in 8). 

- Les facteurs de risques sont nombreux : age (enfants), 
sexe (hommes > femmes), les activit6s r~r6atives et 
professionnelles (cultivateurs, jardiniers, apicul- 
teurs). L'atopie ne serait pas un facteur de risque. La 
prise de m6dicaments est un facteur de risque de r6ac- 
tions s6v~res, voire mortelles (batabloquants, inhibi- 
teurs de l 'enzyme de conversion de l'angiotensine) 
ainsi que les mastocytoses. 

- Chez les apiculteurs, le risque de r6actions allergiques 
d6pendrait du hombre de piqfires. Dans une 6tude de 
Bousquet et coll. [10] un apiculteur qui serait peu piqu6 
(moins de 26 lois par an) pr6sente un fort risque allergi- 
que (45 % de r6actions allergiques) alors qu'un apicul- 
teur souvent piqu6 (au moins 200 fois par an) n'aurait 
pas de risque. Ces faits ont 6t6 conftrm~s, en particulier 
dans une 6rude effectu6e par de la Torre-Moncin et coll. 
[11] aux Iles Canaries. Parmi 128 apiculteurs ayant eu 
au moins une r6action plus que locale, 126 (98,5 %) 
6taient sensibilis~s ~Apis mellifera, 27 (21%) aux gua- 
pes vespula et 9 (7 %) aux guapes polistes. Dans cette 
6rude, la sensibilisation aux Hym6nopt~res 6tait signifi- 
cativement plus forte chez les atopiques (p < 0,001) et 
surtout elle 6tait plus fr&luente chez les apiculteurs qui 
avaient moins de 5 ans d'activit6 [11]. 

Si certaines fourmis peuvent mordre l'homme, les effets 
sont modestes clans nos r6gions [12]. Par contre, clans d'autres 
pays, il existe des fourmis tr~s venimeuses. Exemples. 

Au Sud des t~tats-Unis, les piqfires de Solenopsis invicta 
(fourmi rouge) et des esp~ces voisines (S. richteri, S. xyloni, 
S. aurea, S. geminata, angl. : fire ant) sont une cause fr6- 
quente d'allergies. Ces fourmis ont 6t6 import6s d'Am~ri- 
que du Sud au du x x e s i ~ l e :  d'o~ leur appellation: 
e imported ftre ant >> via des produits agricoles, clans le port 
de Mobile (Alabama), ~ l 'est de la Nouvelle-Orl6ans. Treize 
6tats du sud des t~tats-Unis, sont maintenant colonis6s par 
S. invicta ou fourmi de feu dont la progression est limit6e au 
nord par le climat plus froid et ~ l'ouest par le d6sert. En 
1989, au sud-est des t~tats-Unis, ces fourmis a caus6 20 755 
r6actions adverses : 63 % de r6actions locales et 2 % d'ana- 
phylaxies [13,14]. Dans la population g6n6rale, 20 % des 
individus ont une sensibilisation IgE-d6pendante (in 7). 

En Australie et en Tasmanie, il existe d'autres fourmis veni- 
meuses (89 esp ies )  en particulier Myrmecia pilosula (jumper 
ant) etMyrmeciapyriformis (bull ant). La premiere effectue un 
saut en attaquant. La seconde, de couleur fonc6e, est plus volu- 
mineuse (25 mm). En Australie, Douglas et coll. (15) ont 
adress6 un questionnaire ~t 600 61ecteurs de l'6tat de Victoria, 
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recueillant 470 r6ponses, parmi lesquelles 112 d6clarations de 
piqffres : 66 par la fourmi sauteuse, 19 par la fourmi b61ier, 13 
par les deux esp~ces, 14 par une fourmi non identifi6e. Les 
individus sont piqu6s aux jambes (61%) et aux bras (39 %). 
Treize r6actions syst6miques ont 6t6 enregistr6es dont 4 chocs 
anaphylactiques et 5 bronchospasmes, ce qui repr6sente une 
pr6valence de r6actions g6n6ralis6es de 2,4 % (analogue 
celle des piqffres d'abeilles) soit 2,7 %. Trois individus ont 
re~u de 1' adr6naline (15). En Tasmanie, la pr6valence des r6ac- 
tions allergiques aux piqffres de M. pilosula est de 2,7 %, plus 
61ev6 que celles des allergies aux piqffres d'abeille (1,4 %) et 
de gu~pe (0,6 %) (16). Plusieurs cas d6c~s ont 6t6 rapport6s 
la suite de ces piqffres. Les facteurs de risque sont les m6mes 
que ceux de l'allergie aux piqffres d'hym6nopt~res (in 7). 

4. Conclusions  

Apr~s les Col6opt~res, les Hym6nopt~res constituent 1' ordre le 
plus important des insectes puisque plus de 120 000 esp~ces 
sont actuellement d6crites. Ce sont des insectes ~ m6tamor- 
phose complete. L'ordre des Hym6nopt~res est divis6 en deux 
grandes parties : les Symphytes dont l'abdomen fair directe- 
ment suite au thorax sans 6tranglement et les Apocrites dont 
l'abdomen est tr~s distinct du thorax par la pr6sence d'une 
stfiction. Les principaux Apocrites acul6ates qui nous int6res- 
sent dans cette revue sont les Apoidgs, Formicidgs et Vespoidgs 

l'origine de r6actions allergiques locales, mais aussi syst6mi- 
ques posant un probl~me de sant6 publique. Dans le Monde, les 
risques allergiques des Hym6nopt~res ne se limitent pas aux 
abeilles et aux gu6pes. Dans certalns pays (t~tats-Unis, Austra- 
lie, Tasmanie), les morsures de plusieurs esp~ces de fourmis 
venimeuses entraTnent des r6actions syst6miques aussi impor- 
tantes que celles des piqffres des abeilles et des gu6pes. 
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